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Editorial / Éditorial

A bit of history

R ecently, at the Rural and
Remote Medicine confer-
ence, a chance remark by a

colleague led me to think it was time to
write about how some of the elements
of the SRPC came about. For example,
RuralMed, the SRPC listserv that lets
rural doctors from around the world
discuss issues of relevance to them,
wasn’t always an institution. So I asked
Dr. John Wootton, SRPC president
and RuralMed’s founder, about how
this wonderful listserv, which now links
more than 800 rural doctors in 12 coun-
tries, began.

John recounted,

I was taking a break from the 1995 Rural and
Remote Medicine conference being held in
Montréal by the SRPC. I hiked up to the
McGill Computer Store, hoping to look at the
first Macintosh PowerBook (with a new associ-
ate professor card in my pocket, in case I want-
ed to buy something) and noticed on a cork-
board an advertisement about an engineering
faculty listserv.

John hadn’t heard about listservs
before. He read the advertisement’s
description of a method to join dis-
parate individuals together, using a cen-
tral server that would send emails to an
entire list of subscribers. As the SRPC
member-at-large for communications,
John quickly realized that this was a
tool rural doctors could use:

I phoned the McGill computer department that
was in charge of hosting the listservs, and set
one up. The name RuralMed came off the top of

my head. I walked back to the hotel and
announced the listserv at the Annual General
Meeting [of the SRPC], and that was it.

The RuralMed listserv had its first
message on Mother’s Day on May 11,
1995, at 8:29 pm. There were just 35
members on the list.

In subsequent years there were 
other listservs for rural physicians. 
A notable one, from The College of
Family Physicians of Canada, was the
Canadian Rural Medicine Network
(CaRMeN), their listserv for rural doc-
tors that made its debut in late 1996.
Many joined that list as well, but it
petered out because … well … it did
not have as much appeal as RuralMed.

The fact that RuralMed continues
on is not so much a tribute to the tech-
nology or the SRPC as it is to its mem-
bership. After all, it’s the subscribers
who provide the content. And where
else will you find discussions about
tractor repairs (and brag pictures of
tractors — although we try to discour-
age attachments because some rural
doctors are still on dial-up), how to deal
with impaired drivers, moral reasons
for breaching patient confidentiality,
and the health effects of nuclear reac-
tors and washing machines?

About the washing machine connec-
tion, well, don’t ask me. You can ask
RuralMed. To subscribe, send a mes-
sage to admin@srpc.ca. Include your
name and the words “Subscribe
RuralMed” as the subject message.
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Un peu d’histoire

R écemment, à l’occasion du
Congrès annuel de la mé -
decine en milieu rural et

éloigné, une remarque fortuite d’un col-
lègue m’a amené à penser qu’il était
temps d’écrire un article sur la façon
dont certains éléments de la Société de
la médecine rurale du Canada (SMRC)
ont vu le jour. Par exemple, RuralMed,
le serveur de liste de diffusion de la
SMRC qui permet aux médecins tra-
vaillant en milieu rural du monde entier
de discuter de questions d’intérêt, n’a
pas toujours existé. J’ai donc demandé
au Dr John Wootton, président de la
SMRC et fondateur de RuralMed,
quelle est l’origine de ce merveilleux
forum qui relie aujourd’hui plus de 800
médecins ruraux dans 12 pays.

Voici ce que John a raconté :

Je prenais une pause au Congrès de la médecine
en milieu rural et éloigné de 1995, qui avait lieu à
Montréal cette année-là. Je me suis rendu à la
boutique informatique de McGill, dans l’espoir
de voir le premier PowerBook de Macintosh
(avec ma nouvelle carte de professeur associé
dans ma poche, au cas où…) et j’ai remarqué sur
un babillard une publicité concernant un serveur
de liste de diffusion pour la Faculté de génie.

John n’avait jamais entendu parler
de serveurs de listes de diffusion avant.
Il a lu la description de l’annonce, qui
parlait d’un moyen de joindre des per-
sonnes situées dans divers endroits en
utilisant un serveur central qui enver-
rait des courriels à une liste d’abonnés.
En tant que membre à titre personnel
de la SMRC pour les communications,
John s’est vite aperçu qu’il s’agissait
d’un outil que les médecins en milieu
rural pourraient utiliser :

J’ai téléphoné au service informatique de McGill
responsable d’héberger les serveurs de listes et
j’en ai créé un. Quant au nom RuralMed, il m’est

venu comme ça. Je suis retourné à l’hôtel où j’ai
annoncé la création du serveur de liste à l’assem-
blée générale annuelle [de la SMRC] et on con-
naît la suite.

RuralMed a transmis son premier
message le jour de la fête des Mères, le
11 mai 1995, à 20 h 29. À l’époque, il
n’y avait que 35 membres sur la liste. 

Dans les années qui ont suivi, d’autres
listes de diffusion pour les médecins
ruraux ont vu le jour. Celle du Collège
des médecins de famille du Canada, con-
nue sous l’appellation CaRMeN (Canadi-
an Rural Medicine Network) et créée
vers la fin de 1996, est digne de mention.
Nombreux sont ceux qui se sont inscrits
à cette liste, mais elle s’est éteinte parce
que ... euh ... elle n’avait pas autant d’at-
trait que RuralMed.

Le fait que RuralMed soit toujours
en vie n’est pas tant un hommage à la
technologie ou à la SMRC qu’à ses
membres. Après tout, ce sont les abon-
nés qui l’alimentent. Et y a-t-il un autre
endroit où pouvez-vous avoir des dis-
cussions sur les réparations de tracteurs
(avec photos de tracteurs à l’appui —
même si nous n’encourageons pas les
pièces jointes, car certains médecins en
milieu rural ont encore une connexion
Internet téléphonique), la façon de
composer avec les conducteurs aux 
facultés affaiblies, les raisons morales
d’enfreindre la confidentialité des ren-
seignements personnels, et les effets sur
la santé des réacteurs nucléaires et des
machines à laver ?

Ne me demandez pas ce que les
machines à laver ont à voir dans tout
ça ! Posez plutôt la question dans
RuralMed. Pour vous abonner, envoyez
un message à admin@srpc.ca. Précisez
votre nom et les mots « Abonnement à
RuralMed » dans l’objet du message.
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